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c i r !/s e C . 8 (1. ' *> 93. Charb;e d'V/ inål,

N,.j; ani d . Lrn'er on Canada 3 9 . M1:rêe!anxous Paragaria;s i . Etat d. Comn:îe

du Can l; n 1754 94. 9 E t des M 9rche 93. Poutry 96.

-REArY OF LUNEVILLE. III. De mémeenrenouvellementet confis-

/r :,ris tl opublttof ni thý Trfatf c Lune-Maison de l'art. 6 du trairé de.Camipu-Forminc,

/c;1ý :r th- pbt io.1z rn ofth ui u . et ri pofféders en toute
Sat thle: prefeî nren <~ no b r.ac- 1auveraineté et propriété les p:ys ci-delfous dé.

C uq"i hepeeu h. ra:rs on igns f avoir:
ti. C ont.nt of Lîrpe, itcnll be ofe ne .S

tra rrier to thi irea:y.] L'f{lrie, la ba!nlatic et les iles1 'ci devant

T'ra [l e p.i.x, c lt:,dt. A .nvile, en/rl Vénitiennes de l'Atiatique en dépendant, les

D, Are/WI l'EifiJerrutr le Roi de ugi: Bouches du Caîtaro, la ville d. venife, 1:s la-

et B îéme, r!a flpy!ig e roirç.é l rine e es Pays compris tn;rc les e ais hlé-
ditrires de S. M. l'ripereir et roi; la Ier

Adiiàtique et l'Adige depuis la forie diI Tyrol

Ait. 1c.r. Il y nura ài l'avcnir, & pur lou. ifqu'à foi embouchure dans hntc .ser; le

jours, paix, a i ié et bur ine ia t lîg entr, 1&lpalw eg de lA -igu frva nrt de ligne de d li m-

S. . . l unî rcur, soi tb e ion egit et de o rati ; et comme. par cette ligne, les villes
S. M. 'ipiaru, ti'ri dei om qe deli o de V-ionne et de Poito-Legnago fe t:ouveront

de . (ipulam, tar îen nom .e qu en et- I partagées, il fera éIlbli, lur le milieu des ponts

.o-f peîGa ram f e e àL uab.re doi- des dites villes, des poes-l*vis qui slamiueront la

ntr iair le dit cnoire fa ratification en bone et rparation.
duc Icene ais 1uélenst iroitIé. La plus gr.nde '. arie î du traité de C3m1o Fonu nmo

-auendon fera apporée, de part et d'autrc, au ar cflcillcteit reioivellé, en cela que S. lM.
imamuneicn d'ute pifiite h.armitomîe, a prevenir lenéieur et toi s'bige 'a cédr au du d e

tountes forts o*inillles par tire et par mier oderne. en idenité des pav que ca prince
po r quelque caufc ci fous quelque pritexte que b èl iie v i t en a , le B rifga

cc puilfe -,re, cn s'.utachant aveC Loin a entre- .t fes liders aumet cm Itali. le Brlgal,
tenr l'oiuns hneureufemnet bh. Il ne 'e en irt nde qull ioe, lidiios E cldnos

dionné aucun Iecouis et proteto it, fun directe- en vertu defqucilci l.eoriêdoit le Modénoîs.

cnent, loitindircéleient, 'a ccuxqui vo.:droient I V. . en eg outre ,oioenu que S. A. R.
portcriiùdce à l'une ou à l'autre des parties le grand duc de Ti'can'e, renionrce, po'ur elle

coir.ict:nes.- - .. ct pour res fucrefemus et Lyant cauf, au greufd

i duché de Tofcaie, et à la parie de M lie d'E-
Ul. La cefilon des ci-,devant provmcas" Beflgiý-

ques à la République Fran i {f, fliptlée par be.qui en dépend, ainfi qu'à tous droits et litres

'.ri:lc 3 da traité de Cainpo Fornnîo, A re icru'.îass deCcs disits fer les dits

iourc1lée ici de la mîiaiierc la plus formelle, ièioi. poleaîes d8lormais Ci toute fouverainci

ci Loue qupe S. M. 1. et royale, pour ele eto roale l'infant duc
Tes Cufrs, tau.t cil rolis ' ioîn q c'ai c etde Parnie. Le grand.duc nbtîientîdîa eni Ale-
s liuccci las tn n oin m qu'au nom I . . . . .:

de iEmpire germaniIuic, renonce a tous fes l magnç une IdctIIIht. Vie.itc et enticrc de fes

droits et titres aux fuildites provinces, le.qiul- cats 'dlane.-

les feroîtr poltédécs à pcrpétuité, ein toto. - Le and-duc difpoLera Labolnié des biens
veraimté et propriété par la lRi5stubliqu. F et gropiétés .qu'il poTede panicitfo ront ent en -

çuife, avec tous les biens terrtoriaux qui .t c ,ofcne , L it piar cuiiid n perlon ntelle, Loit

eendet pr iérédi:é des acquilitions petrfonnelles de

Sont pareillement cýtks à la républiquc feuS. M. l'cinpîercur. Lenpold I, oti père,
rl Futtiçl, piar S. vI. I- ei t oy.le, et do cuit-ou de feu S. M Pempereur François Ier. tatt

fetLeueît farme d. M. I et roy scicul ;- il eli aufii conivenu que les crearces, éta-
blifLeisens et autres propriétés du grand duché

1° Lie comté de Falktnfle n avec iz dé- aill bien que les dettes dteeunt hypoilhquées

pendances fur ce pays, pialîeront au nouivcatu grand-die.

Le Frial et tout ce qui ;ippatticnt àý la Vi S. M. 'empecur et toi, -,,nt cri fo
Clii fon d'Autriche. fLit la v gauie d Rliin nom qu'en celui le l'Enpire Get manique, ci-
entre 

7 .urZich et Bàlc ; la. repiblique F. rani- enittce que la répubislique Françoifeu poffè e
çuiLe le réfervant le céder ie iertier ps' à la dénna en toute Louversineté et propuet
epliubliqtue lIevétiltlc. les pay et donaines flttués à la tie gauche dil

No. 6. . .



s23 THE BRITTSIt-ÀMERICAN REGISTER,
Rhin et qui failoient partie de lEiempire Ger- desdits paIvs et a payeron rembourfer tte reitt
mîaique; de inanière qu'en corfoini-é de ce conRlituée à ler piorih fur chacune. d'elles. En
qui avoit été exprellment conienti au congiès conféqîtence de quoi, il l expreliféient iecon-
de Rafla»it par la dépmiîîaîaon <le l'empire, et nu que les propriétaires d'a'laIns de la nque
a pp:ouve par l'enpereur, le Thalweg du Rhin de Vienne, •devenus Fiarcois continueron à
foui déform'itais la limite entre la république Fran- joair du lénelicede leurs afiion.s, et ci)l IuIIche
poife et l'Empire Gernanique, favoir, depuis rotu les instér ts échu s ou à échenir, nntOblIf.
l'endroit ou le Riin quitte le territoite IleIvé- tuit tout lIéquefire et toute délégation, qui fe-
tique, jufqu'à celui où il entre dans le tciitoi- tout regar dés comme non.avenus, notamment
ru Batave. la dérogation tréfiltate de ce que les proprie.

Ent conl'équence dv quoi, la république Fran
çoife renonce fotniclleinciit a oite palfein ii
qutelconqnie fur la rive droite du R hit, et co i

nir à.ieilituer à qui il appartient les places di
Dfelîcdorffl Erenîbiciflheins, Phîilipfîbotîrg le
tort de C:lel et autres fortilications vis -vis de
NLeyence 'a la ie droite, le fort de l(hl et le
Vieux Briflac, fous la condition expreife que
ces places et forts conînucrontà reler dans 'é-
tît où ils le trouveront lors de l'évacuation.

VII L t comernir' par fuite de la celfion que
fait Pemnpire à la république Françoife, plîliîers
pnlices et e ts de l'empire fe trouvent par-
ieubemrsni dépolTédés, en tout ou en par-
tic, tandis que ecl à l'erpire Germrianiqte col-
1eîw9 ivement à fupporer les pertes téfalhantcs
des lipulaîions du piéfent traité, il c l corivenu
entre la majehé.Pemnercur et roi, tant en fon
n:îm qî:'au nom de PEine 'Germanique, et
la république Françoire, qu'en conformité des
principes formellement établis au congrès de
Ralladt l'emplire fea tenu d: danner aux
primces héidttaires qui fe trouvent dépofélèés
à la rise gauche du Rhmt, un dédonimagerlen
qui fera pris dans le fein di dit cmpi e, luivat
les arrangemens qui, d'apres ces bàfes, feront
ultérieerement détermeiés.

VIII. Dans tous les pays cédés, acquis oit
échaigét par le préfent iraité, il efl con'venu

rinfi qu'il avnit été fai par les articles 4 et t o1.
clu traité de Campo-Formîio, que ceux auxquels
ils appa rtiendrot, le chaigcîonît des.dets hy-
piotlhequcs for le fol des dis pan; niais avei-
di les difficultés qui fout furven'es à cet é5ard
lirlinterrié:ation def-irs articleb du tlaité de
C Fampo-Fornio, il cl exprcfféieiit encîtlu
que la république Franticoife ne prend à-fa char-
ge qlue les dent's réful'Iies d'em utirs foîrmlîci-
lemnt confeniis par le. éats des pays cédés,
ou des.dépetfes faites tour. 'admniratioî cf-
f v derdits pays.

IX. Aili-tot après l'échange des ratifications
du préfent traié, il fera acroi é dans tous les
payd. céds, acquis ou échangés par le-d trai-
te, à tous les blihnans ou propriétaires quelcon-
ques, mtîai:-levé du <équeire itisdAr leurs
biiens, eflesi t reàenuu, a caii'e de la guerre
Itm a u lieu. Lus partes contraites %'o-
Iiigent 1 acquitter lotît ce qu'cles peuvent de-

- soir pour foîtds à elle p3itétés par. les-dits parti-
culiers aitfi qu.e par s établilfeuils îàblics

fâi:ci teIilsfl îîîîfi.c 'r, ilnint pas urti les
[lente et les cent pur cent demandes atux a(-
îlionnaircs de la banque d Vienne par S. N.
lempereur et roi.

X. Lrs palnies conitaintes leront égalemniet
lever tous rectueilres qui auroienr h:é mis à cau.
fe de la gucrre l'tr les biens, droits et ievcnus
des uti de S. Ni. l'titslcreutr ou de l eimpire,
dans le terTiOIre ti: 1: Iépublique fratucoire, et
dies Citoyens francois dans ls élats e fa die
inajelé ou de l'Empire.

XI. Le préfent traité de paix, notamment
-les articles VIII, IX, X et XV ci.apr'e, cli
déclai é, commun aux républiques ltaive ic-
vélique, Cilalpine et Liguricnne.

Les prties contraEL.anres [e garantiffenti mu-
tuelleinent l'indéicpetidance derdites républiques,
et la faculé aux peuples qui les htabiteit, c'a-
dopter telle forme:dc gouvernement qu'ils ju-
geront convenable.

XII. Sa maieflé impérialeirenonce pour
elle et les hiicccífeurs, ei faveur de la etpubli-
que Cirilpite, à tous les droits et titres prove.
nant de les droits, iue fadie niajeiflé pourroit
pré:endre for les pays qu'elle poliédoit avant la
guerre, et qi, aux ternes de l'article VIII du
trai é de Camip.to.Forinio, font maintenait par-
ie.de la république Cifalpne, laquelle les pof.

fédera en toute oîtveraincté et propriété, avec
tous les biens terriioriaux qui CIa depcndcnt.

Xil. Sa Maje:l impériale et rovale, tant
cion notqu.au nom de ii mpe Cennai
qu , Confirtne l'sdhefion déj' donnée par le
-raté de Canput-Formio, a las réuion des ci.
rIe ast liefs impéiiaux à la république Ligurice-
ne, et renonce a tots droits et tiires provenant
de ces droits fur lesdits fiefs.

XIV. Conformément la l'article XI du trai-
té de Campo-Fornio, la naviga:ion de l'Adige
fcrvant de limite entre les états de frî iajellé
impériale et royale, et ceux de la république Ci-

-Clpine, fera libre,. fansque de part et d'utire
bn puiffe y étàblir aucun péage ni tenir aucuti
b-imenit armé gen-guerre.

xv. 'cs les piifonniers de guerre faits de
par et d'utre aiifi que les ôtages enlevé- nu
donnés pendant la guerie <ui n'auront pas en-
cote é:é rtnuitis, le feront dainis quarante Jours,

aer de celui d la lignatui c du préftnt traité.
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F'.xy: 14Xes bicns -funcieis et~ pei-oiipe s.& tiou nityl, the Ulher of the Black, llod

~te5~ % SA.R.l'Archiduc Cre, wsent with a~ mélThge from HisE-
bi iti~sie ,fra-uSý; R. m.;daméci'Ar. cle HufofAfEx-ly

1 hiCffe Chisîe otit fitwès d'am le -i to th
'P''Y' Cédés 'à,]l tép ,iq«t Francqi(Cb lçtk fiiyn ý 1'afre, that b'

[rt eltukso la chia!gme dcles cir 'V»4n fhotild inime'diately attend'liiin in the
~ d t~i as.Cotincil Chamber. The,À A ll~y

en erca d mê iiu dzs biens fonciers et 11c- bcingcome ti.ither accordip&gly, 1, Hii
~flCls~Sj9 gf('Àrciiuc F.zrdiiidd et Excellency was pieafed to, jgke. tUe

îý f 9 1 pl following SPE]ECi.,

~ réublq ~Ge ilewen of »he 'LegXs:iý, ze.ipi,
Lo.ê rr4dc 1%.13, 451 16, 1 t 4z etmnrfb Oj'

ct'~ent~.r, e ê~éUtý fuîvapîCIXfiilCaifC!) n ! o.et èn io, - fmcsiàoi' i àe RatiÉcation of P:ce.è eeeq F
mi1 aà mnet you in- lapce, fos

XVIIiLe CotrlUif livaifns aor meienewed occfioi ,îf çongram, -
Vures et pclaiio . à Vuelçonques de gucrre, t1flg yOLI upgn an event,.ta w .hich every

cotd'av6it lieu, W daker du jour de l'é- friendi to bwmanitFc4ntbu e e
,chnged.Saýýtins onne&"tipréfent tirai- Te

afý,èa S.M.l'mfrerpar Tetern'AinàtOin-f thdfe fang~i
'Pirc crinanque; dl'autze pàrt, par la ré- 11*r- contèf6,,-whit fô - *1g hraffdd

Le pfer tra.iti tera rati lié par S. ëf gètial tlranýxll1ky,' iiight wl
pe reurei roi, put l'empire, et îr- là have compenfated fr fl conifider&-

WejI~ Fraà ule dAitu l'e(pacc dé* te4tme 14czfonfthaireewih
« . lûtôtfe( àt ti f 1>éeû trpT àdwandng 'In'this

1, 'et t tant part of fils Majeftys '4iiin du-
tagne 4;à~aijuiiàêqi lei- ring the w'ar.

dçroi iWký if', -i énit'ét With what fatiàfaaiQu tbÊ-.efore,

~ll:iernes è1 1iunèdvil, entre les muft we iAook to.th-e kappy. fituation
foftering.if kin nef o the a

of this Province with what affeLci~
td#n u'ixjusar, dlé poteai hafernd kfPindenofte, Pa-~

* e'nies f ace ic çm> -arles armées d e S ii thtail Ô'iefo hd

1 ej' " -f6vàfntt-g fesa potafiénuin tofe .t atit eî iièlf

' ruhciu 'rno( [fvie 8i ,n de-preffednc, when h nfuLois Çn cuéeNTE, ha e b4?efings ôfPaeae~aL h~..OAfTL. ** 4ifi~W dta of a f6etllicr-

qùe* renè -ý, è a* fing vt comee. 1îaýbnft ô
4?4 ées'F - -» S 'tink t proer.9 É e'Gk itffeyou ha

'~~~l1efa~u 8er Feray 183 adEfrreùftÈe, hi h ic, v 1t; hàary

queÈraýoie .. gFi.rir i8ýminfteraefi th nfuffice uinfeà-
Lois Exelenthe Li)eu,-Îbl curi f th e taes and the

1's£P EOOVtitŽioi went inatae Stat aoteugn eef for l po idicluea

gi ~LIÜ .tvCud aNd& benfaedo Çrein in thoer, ifreei eu Diu.

ýedayron th buay 83, mntaethe inffuiiec' folem trWs.
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At Montreal the Gaol is altogether
inadequate to the fafe cuftody of the
Prifoners ; at Quebec it is unequal to
the furnifhing fuch accomodations as
both hurnanity and policy require.

This fubjeâ demands your îmmei
diate and ferious attention.

I am perfuaded you will ýagree with

me, tilat the beft fecurity againaf the

perpetration of fuch crimes as noft
de.eply affe the-peace of fociety, is to
be found i1 thy regular appliation of
the Laws to tfhe corredion of minor
offences; that-tlÏé prefervation of the

gilblic moralsis a primwry obje& of
Legiflatih, and'that théfe important

_ends car never. be attagned until a fiui
table provifio4 e made,.for fit an4
fufficient Gaels, -and for iMoufes of
Corredion in hedifferendiaDftrias of
the Province.

Feeling as I do the. great utility of

the Militia 'Aas, r çannot but alfc

feel it intiàiben upon me toreriind

you that they will expire withthe pre-
fent feffiou, and to recomiki ar
early renewal of tb.eir falutiry provifi-
ons.

le experience whiç1k yoY"have had

of ~their im r~tan ad aùiages, wil
I am confident,9duce you not only tc

make a timely provifign for their con
tinuance; but will fuggefl alfo. fuci

improvements as may enlarge thei

beneficial tendency, fo as fully to niee

any future emergency.

Gentlemen of the Houfe of 4fembly, ýj

I fhall order flatements of the CiW
Expenditure of the laif yëa¥tid c

the Provincial revenue of: the Crowi
toebe laid before you and, I cannot bii
obferve with peculiar fatisfadioûm th

.augmentation which has been effeâe
-in the latter.

Gentlcmen of the tegi/Zii'te Council,

and Gentlemen of the Houfe of Ajediy

To reconmcnd to you a heart

rous profecution of fuch obje&s as
may promote the true interefts of the

i Province, is in effe4 nething more
than to recommend a, fteady perfeve-
rance in the fame line of- condud that
you have hitherto fo laudäbly purfued.

Ifliall therefore only rmark to yo0y
tha the acivity and attention, fo ef'
fential to the "due difepatch'of petbic
businefs, will bring with thein to.ad-
ditional advantage, of enabling you
to return at an early periodcto thecof
cupation and comforts ot your refpec-
tive private. fnations.

(TraduRion.}
tMeJleurs du Confeil Légif1atif,

Et' MeJfieurs de la Cbambre *'Afemblett

LA communication" officie Ile de le

Ratification de la Paix, reçue dcpulg
que je vous ai.-de rnerement renco!'
contres dans çette plaçe, me procut
,une nouvelle!oçcafion'de -vous congre
inler fut "un é v4tnerit dont tout ao
de l'hurianite npeut' que fe réjouir.'

La côió uri d d s ronteftes fi-
guinaires 40t le flQnçl4.a été fi loP'
teins fatigué, et* -- e - rétabliffemW~
d'une tranquillité générale, avroieD'
bien pu compenfer quelquie dirainV
tion confiderable de ce commere
dont l'avancement a été fi rapide da1l
cette partie des Domaines de Sa a-

hjeftê pendant, la guetre.

r Mais avec quelle fatisfaamin devOOO
hous regarder liftuati on heteiife de
cette Province, quelle doit être notre
affeâion envérs li Mère Patrie, notfe

il bienfaitrice, et' liotre reconnoiffaOce
f pour la main protedrice de la Prov'
n dence, lorfque nous voyons cette

e pie fource, d'où nous font derives to
ede bienfaits, s'açcroitre et fe répand

d fous des circonftances qui, autrefo0'
l'on reffrainte et diminuée: lorfqu'a
-faveurs inefbimables de la~paix f0
jpints les avantages confidérables
d,un Commerce floriffant. e

Je crois convenable de vous d
zeal for the public fervice and a vigo-



SATURDAY, 12th
Tner que des réprefentations dg la part
des Grands Jurés de Québec et de
Mont-ré'alont été mifes devant moi,les-
quelles de'montrerent clairement l'in-
fuffifance et le manque de fûreté des
Prifons aftuelles, ainti que la néceffi-
t urgente de pourvoir à des Maifons
de CorreEtion dans leurs Diftrias res-
Peifs.

A Montréal la Prifon n'eff aucune-
ient capable de garder les prifonniers
e fureté ; à Quebec elle fie peut four-
"ir les commodités que l'humanité et
la Politique requierent.

Ce fujet exige de votre part une
attention fe'rieufe et immediate.

Je fuis perfuadé que vous convien-
ez avec moi, que la meilleure fûreté

Contre les crimes qui affe&ent plus es-sentiellement la Paix de la fociété,
doit être dans l'application régulière
des Loix .pour la correftion des moin-
dres offenfes ; que la préfervation de
la 'morale politique eff un des premiers
oiets de la Légiflature, et qu'on ne
Pet jamais parvenir à ce but impor-ant fi on ne fait une provifion pro-
Pre Pour des Prifons convenables et
Iifantes; ainfi que pour des maifonsle correjion dans 'les différents Dis-

de la Province.

Sentant comme je le fais, la grande
Utilite' des aâes de' Milice, je ne puis

que reflfntir l'obligation que14 ripofe mon devoir, de vous faire
Svenir qu'ils doivent expirer avec
Préfente Sefiion, et de vous recoin-

t  der un prompt renouvellement de
urs provifions falutaires.

J'ai cette confiance, que l'expérien-
ce que vous avez euc de leurs avanta-

importants, vous induira, non-.
Ulement à faire une prompte provi-

Pour leur continuation, mais
AcIore vous fuggérera telles améliora-

tUn qui pourront pour les conjonc-
esfutures, donner une plus ampletd due à leurs fins les plus avanta-
Ufs•

FEBPRUARY, 1803. [8e
Me[Jicurs de la Chambre d'.4emblée,

J'ordonnerai que l'on mette devant
vous un état de la DépenfeCivile de
l'année dernière, et du Revenu Pro,
vincial de la Couronne, et c'eft avec
une fatisfaâion particulière que j'ob-
ferve l'augmentation que le revenu a
éprouvé.

Meßîeurs du Confeil Légilatif,
Et MeßJleurs de la Chambre d'4Afemblée,

Vous recommander un zèle ardent
pour le fervice publique, et une atten-
tion vigilante pour les objets qui ten-
dent à promouvoir les vrais intérêts de
la Province, n'eft en effet autre chofe
que de vous recommander une perfe'-
ve'rance aftive dans la même ligne de
conduite que vous avez ci-devant fui-
vie avec tant d'honneur.

Je me contenterai donc de vous re-
marquaer que l'aâivité et l'attention fi
effentiellement ne'ceffaires, pour l'ex-
pédition convenable des affaires pu-
bliques, vous procureront un furcroit
d'avantage, celui de vous mettre en
êtat de retourner plutôt à vos affaires,
et de donner à vos occupations parti-
culières vos foins refpeâifs.

CHAMBRE D'ASSEMBLE'E.

Mardi, 8 Fe'vrier, 1803.
La Chambre étant affemble'e, un'

Mefàge a eté reçu de Son Excellence
le Lieutenant Gouverneur par le Gen-
tilhomme Huiffier de la Verge Noire,
requérant la' pre'fence de lPOrateur et
des Membres dans le Confeil Légifla-
tif.

La Chambre s'y efn rèndue en con.
féquence, et étant de retour, un Bill
qui continue un ACe paffé dans la 36e
anne'e du regne de fa Majeffé pour
regler le commerce entre cette Pro-
vince et les Etats Unis d'Ame'rique,
a été introduit fur motion.

Angus'Shaw, Ecuier, Membre pour
le Comté d'Effingham, et Alexis
Caron, Ecuier, Membre pour le
Comte' de Surrev, retourne's depuia
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la dçtniere Seflion, fur des Writs A SON EXCELLENCE, SrR ROBERT fHO:

S 'ciaux d'Eleaion, ont pris leurs RE MILNES BARONET, LIEUTENANY',

fieges, ayant prealablement prête' et GOUVERNEUR DE LA PROVINCE DIJ

foufcrit les ferments: BAS CANADA. CC. &C. & c.

Mr. l'O-ateur a alors fait rapport
que la Ch imbre s'e'toit rendue aupres
de Son Excellence le Lieutenant Gou-
verneur, dans la Chambre du Confeil
Le'giflatif, où Son Excellence avoit
bien voulu de'livrer la Harangue fui-
vante aux deux Charmbres du Parle-
1Zent Provinci;l.-.-Vid. page 84.

Quil piqife à votre Excellence

Nous, les fidèles et loyaux Sujets de f*
Majeftg, lestepréfentants da IA Province du Bas
Canada, convoqués en Parlement Provincial, of-
frons nos humbles remercinents à votre Excellen
ce pour fa Gracieufe Harangae,.et pourla com-
municatl'n otfUielle qu'elle daigrne nous doiarner'de
la ratification de la pa1x, en nous félicitant fur ut
événement auquel nors' fommei (enfrises, cpou9
lequel nous prions votre ELxLellence de vouluir biefl

,gréer le'retbur de nos congretóiratisons.

Notre atisfa&uon cft inexprimable, lcrfquc

Un Comite' de fept Membres a été nous !efléchiffosis fur la Çîeuatius.huufe de cette

noinme' pour pre'r.rer et faire rap- Province, nous fommrs pénér e sffrainq
lhncère pour la ;nsèr Patrie,' notre priote&r;ce, et

port d'un projet d'adreffe en reponfe à d'une vive reconnoilïaîce pour la main libira;o de

la Harangue de Son Excellence. la Providence i e oyant cetie n fource
nu font déri rés 1tar.t ce biinfaits, s'ac4roÎtrc et fi

répanufe fous des çilconfanceâ, uiautrefoist,

Merc. 9 Fávrier.-Mr. Le Juge l'vnt rêtireinte et dixsunuie, et lori4 ue nous

De Bonne du Comte nommé pour templons les 6veuat inellithables de la paix f&
De joinAre sur avantages conflstéràblet d'ssn iCo*MXiçrcd

pre'parer une adreffe en reponfe à la floriffant, nôus conlidés.b's quesuelquc.s iinul

Harangue de fon Excellence, a fait tions dans un commerce, dont*l'avarcnmcot a
rao t d prjetde a dte dre cfi rapide dani, cette partie 'des Dssnaines de' (a

rapport du projet de la dite adrefeguerre, auriet be pu

laquelle étant lue, et la queffion mife compenfées parla crnsluon de ces conteftes fan-

fur chaque paragraphe fe'pare'ment elle gnufaires, dont'le monde a fi lonlgees't ftigue.

a e'te' unanimement accorde'e Par pàr le tétabliffement complet d'une pix gnéra

Chambre. L'ir1fuilTance des prifins et le défaut des mai"
(ons de corrcaibn 'daný" les D'tr,tls dt-'Quéhee c
àç Mon1ejàl, gu fujet derfquellès let Grands Jsire,

Des Meffagers ont été nommés ' ces Diûri4s on fat &i répréfentatiow, do5ý
vote Ecellence veut bienî nous inforerei

pour fe rendre auprès de fon Excellen- certainement de notre part une attention firieufe te

ce, et favoir quand il lui plairoit de immndiate noua fommes parfaitement d'accord

recevoir cette Chambre avec fon avec votre Excellence que la iilleure fureté contr

dreffe.lç çrines qui plus effentieâemehtlap3i
des loix 'orla eorre&uinn . es msamndris 'offcn<COP
et que la converfation de la motale publique eft su

5

7 Odi 10e. Fevrier.-Mr. McGill ces.premers objets de li Lëgýfla;ure; auý5 fero9l

accompagne' des autres Meiagers nom- nous tout ce que nos reffources peuvent noua
mettre, pour remplir un objet fi impo tant.

NorIaisaineriepialeefu

me s pour e ren p
çellence le Lieutenant Gouverneur,
pour favoir quand il lui plairoit rece-
voir la' chambre .avec flon adreffe, a
fait rapport que Sop Excellence avoit
bien voulu fixe*r demain à deux heu-
res de l'après midi.

Vendr<di, 11.--La Chambre s'eft
rendue au Château St. Louis, à l'heu-
re fix're, et a pre'fente' l'adreffe fui-
vante à Son Excellence le Lieutenant
C ouverneur'

Nous concourrops très fincèrement a' ec votre
Excellence dans fon opinion fur l'utilité des Aàd
de milice; nous la remercions de fon attentioP"'
nous prévenir fur un objet dent nous fentons toute
l'importance. L'expérience que nous avons acqui"
de leurs avantages pour la prefervation du Gouvcl
nement, fous lequel nous avons te lionþeur de vivr

nous induira, non féulemeht à faire une pro£pP

provifion pour leur continuatien, mais encore

chercher les moyens les plus efficaces qui, en
areliorant, indiqueront, d'une manire non eq

voque, les fentitineas et, les intentions loyaies- je

fidèles fujets de fa Majeaié en 4ette Province.

La fatisfaelion qte votre Excellence' éprouve
l'accioiffement d'o revenu de sette Province eft 5'0

nouvelle preuve dc fes intentions bienviellante1
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et toute autr coinmunication de ta p.ayt fera regue
par nous avec le mènme dégré d'attention.

L'approbation honrab!e de notre conduite paffée
lie vOtre ExceLence a la bonté de manifeller,

n1'us devient d'autant plus flatteur, qu'elle ajoute
notre fati.faaion particulière d'avoir rempli55
otce devoir, celle de l'avoir méritée de votre part;

emflériter de nouveau s'accCrde fi bien avec ce de-
1or, que votre Excellence peut-être convaincue

que nous ferons tous nos etfortes pou y parvenir,tPour lui témoigner' la reconnoiffance dont nous
4 es pénétrés pour fa follicitude pour nos affai-res ptivées et nos occupations refpedives.

ta Chambre étant de retour, Mr.1Orateur a fait rapport que l'adreffe a-
o9it'été préfentée, et que Son Excellen-
Savoit bien voulu faire la répope fui-

Vante:

je refensd'autant plus de fatisfa&Ion, en rece-
f cette Adreife.Loyale, que je confidère la con-
" Sui a fubfifté uniformement entre moi et

delies Communes de Sa Majefté du Bas Cana.
1 Comne fourniffant les moyens efficaces qui me

o*t a mme de remplir la tÎche qui m'eft con-
vec avantage à la Province.

4,COnforme'ment à l'ordre, la Cham-
procede' à la confide'ration de la
gue de Son Excellence aix deux

'obres, et il a e'te' re'folu que la
bre fe formeroit demain en Co-

rRte' de toute la Chambre fur cette
e a rapport aux prifons et aux

îfons de corredion.

b n Comite' fpe'cial de fept Mem-
sa auffi ete'womme', pour prendre

confrde'ration cette partie de la
Lyage,.co4cernarit la continuation

es LOix de Milice.

ACCOt!NT oB NEwPOtjNDL ANq.

-ontittued from page 7?.)

fAt tiès Fôint of view the town pre-
the ean appearance truly novel, from

aPe and fituation of the flakes
areWhchie filh are dried.' Thefe
fe ereaed ipon poles nlad of the
acrof ree, foie as high as.forty feèt,
and s are Placed other, -Pl4d-afters,

on thered
enable the me'n to wek upo- Ëiiëin

I with g-eater fafety, and -to bear the
I weight of the fifh in theit wet and

green ftate. N6r are ihe flakes con-i
fined to the vallies, they are frequent-
ly built on the margin of the preci..
pices, and moft dangerous parts of
the rocks.

The fituation of St. John's is clofe
on thé brink of the water, from
which'it is natural to conclude it can-
Inot poffefs many chai's to invite any
ta refide in it, but thofe whom inte-
reif or necefdity induce to confult the
advantage rather than the pleafure a-
rifing from the difference of local fi-
tuation. The churchiat been lately
rebuilt, where divine fervice is per-
formed twice every Sunday by the
Rev. Mr. Harris, in whom is blended
the gentleman and the fcholar. qThere
are two chapels, one -for thofe df the
Catholic perfuafion, the other for the
followers of Wefley and Whitifield.
In. the paftor of the. fornaer (Mr.
Macdonald,) is difplayed great learn-
ing united 'with meeknefs of temper-
and urbanity of manners. Here is
alfo a cuftom-houfe and a court-houfe;
in the' latter are heard all civil and
criminal caufes, to which a Chief Jus-
tice is appointed, which hitherto has.
been annexed to one of the princi-
pal and moft refpe&able officers in the
cuftorhs : two trufts incompatible with,
and which ought to be totally inde-
pendent of, each other. And Tnci
certainly were the fentimxdts ofithe
ingenious and learned projedor of the
original a&, who eftablifhed - this
court of judicature, for there every
gentleman of this defcription was to-
tally excluded from becoming even
jufice of the peace. And if inade-
quate to the execution of an inferior,
how can they be adequate to the per-
formance of a- fuperior -appointment
in the fa:ne line of dutý. However'
this judicious claufe is now repealed ;
and the piefent praCice is, fubverfive
of every principle of Britifh jurispru-
dence, where the long eftabliflhed
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maxim is, « no man cankbe judge in
his own caufe." The ftreets are nar-
row, and the buildings low and ine-
legant,. without any one thing to re-
commend them to the obfervation of
the curious, being built more for con-
-venience and accommodation than for
beauty or fymmetry.

.On the fummit above the town,
Fort Tôwifha4;displays its ramparts
and baftions. The Governor's houfe,
the barrackg, ûore«houfes, and maga-
zine, forma fquare within it. From
this fpot the view is truly romantic ;
the entrance of ,the harbour, the Nar-
rows bounded.oneach fide by ;nun-
tains, and its bofom c.overed with
fmall craft pa0ing and repafing in
various direions, the town beneath,
and the furrounding country above,
beautifuly diverfifed with lakes and
the green verd-uire, open to the fpeç-
tator a highly pidurefque fcene,.

From Fort Townlhend there is a
road leading over the B;rrepis to Fort
William, which commands in a pow-
erful manner the Narrows and the
harbour, and which would prove viery
defnrudive to an enemy that might be
hardy enough to difregard its threats.
From hence you proceed by an cafy
afcent to Signal Hill, the fummit of
the rocks I have before defcribed.
Ou this w;as planned and ere&ed
a very flrong block-houfe, with
twp, batteries adjoining, by Sir James
Wallace. Prior to his taking upon
hinfelf the government of Newfound-
land, this fpot was almoft inacceßlible
fron MpraTes, broken rocks, and
woods; its brow was only occupied
by a folitary building, from whence
fignals were made to apprize the gar-
r'fbn of the approach of fhips; but
no fooner had Admiral Richery fpread
difmay and terror from one extre-
mity of the.ifland to the other, than
the Covernor, fruitful in eefources,
and poffeiffing much forelight and
fagacity, made this pathlefs defert (in

RI C AN- . RE G I S TER,
the fhort period of fix days) very.
different in its appearance. Roadî
were méide, batteries erecied, and it
became almon impregnable. Here he
intended to retreat fhould the Forts
Townfhend and William prove too
weak to refift the attempt of the ene-
ny. Here he determined to make a
ftand againft their fupe-ior force.

Though the height of this place
is 404 feet perpendicular, yet there
are two ponids of moft ,cellent 'Wa-
ter upon it. Thefe fpring up in a
kind of valleS - and from their mar-
gin the afceñit is very eafy and gentle,
and for many feet fearcely rifing in
the leaft degree. Sir James, whofe
mind was ever zealoufly employed for
the public good, had formed a. plan
to ered barracks for the troops, ma-
gazines, a Governor's houfe, and,
frores, on the brink of this water,
which would have rendered the whole
garrifon independent of, and uncon-
neâed ,with, the town and.its inhabi-
tants; for many evils arife from a too
free communication' between the fol-
diery and thofe whom they are ap-
pointed to defend, but, more parti-
cularly at SI. John's, where liquors are
to be procured with fo xnuch eafe.
Though thefe plans were officially
laid before Government for their in-
fpeaion, yet it is to be regret'ed thef
were never realized, in part owing to
the period of his ftation being ex-
pired, and their firm affurance, frorn
the weaknefs of the encmy's naval
force, that no farther attempt could
be made upon the ifland during the
prefent conteft. But when peace lhall
enable them to dispaffionately and
coolly examine their merits, and to
take into the eftimate the importanceP
of the capital of fo valuable a pos0
fefion being rendered impregnablei
I flatter my el, nay, I hQpe, no tine
will be lof in purfuing a plan which
does ,fuç .ifinite credit to' the inge'
rnous proje4or, and which at foina
futuie periêd inay enable its govern$e
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aod.. it agaîîîft t1ie inoif power-
-rieloi"ts of our* emlies. 'By the

1.dOp)tionl of Sir James Wic'splns>
a!lv numi-ber* of rncn m-s' be perfc2tly
fecuire without the pollibiliry of cap;-
talre, and1c thouigh ill the out-pofits
w'ere hi ilo«.fletlbon of the cieeml, tlie
capital, w%%ith ill its rreirfiires, and tIiat,
of t'he troops, by being conveyed
tilere o;î the firif aILrmn, 1voîîd re-

.i in nrfeaL Fctv bvii th

. lis n i fýc.t ait the for-ce of St.
J :ums (nti f the 'whoie ifiai, if

f~îc a f'f'rîa ws îougfir necefflary,)
;'~rb. c r tret.21UCI, andi frin tiience,

froin' itsý ceve~'d fil uatîo:î, they' could
ciereati the tolin, ;!!IL relift their zit-

1c.nr)t s froin the fe.And oïldi the n
fide, :Natire, by lier inaccellible pro.-
ciýiccs. bas plactLd 1fl iint b:îrrie:'s.

'I1'lhis P;rOtce~.d, Fort Wilir, woud
le enah'lle.d 1,o holti out nui long~er

lit polhbly cain in uts prel-ent ftae;
aoid ini e'ale orf iiiln!g tlie force 0.,
ille. enean,; tao oef frî,ni itS

Ia to't the bis, its garrilon

the ILùiiîit of thiiw.

jNor were the a.bîlities of Sir James
VVailaeae coiî(i ed to the circle of 0fl.ici-

ai utvtiuuîg the ryvingy per<>d of th,1
inv,%efrmlenlt of Newfoundlind ;. a lairgo

*fiel la bi efore h im 1.0 gîve full fcoPe
to the feelings of bis hîeut, -and to ex-
t'rcife bis gerî erofity. 11y tho fva.
ferocity of Allemande (thie leconti in
commnand i n the FLc
the 'ov1 of. fe B'1  uadrn),Cy

';gt llic$ Bav-i St. io'nils) twenrr-
ucihint iie . O rom Stil&ntoi sre

occifon blis coniditct corre-fp)olcd
w"'th that. noble îVa5nîi-1 w-vhidIl ie a-
ulobtedi .%itil ia iluch, honouri ta 1hii-,
feif ni to his. counltrv, at the e'acui-

atoî o Jratiiique, wleeever' çlef.-
criptiori of perr-foiis fouint on boari the.
M\onarch aili hofipita bl arylurn. Hir
he fliîew'e equai« hunîaît-v anôt o

cthé .oac iiiîîifiŽr..iie fum.rr'
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by bis kindncfü, but rciievedl theni
by bis bounty.

hiftoy or rather.defcription of New-.
foirill.iid bich, would time permit,

r could extend to a far greater length,
in erinmrating the adatgsre-
fiîlting fr-om it, in defcribînig the fe-
vcral branches of its trade, ini dif-
plaviuîg the indiiftry of its inhabi-
tants, and the incdefatigable perfex-er
rance of its merchonts, and iniiyii
pointing out the caufes that impedle
the growth of their profperity.

I cannot, bowever, conclude this
accoin t without exprefiing mny hope,
dhat the commerce of Nwoniîd
iiav bccomie every year .more flou-

ri1hin, b as 1.0 rew'ard the irnduffry
of irs mlercharits, anld be an ample
nurJi-ry for thc Brîtifli Navy.

- lETTi'rR. ON CANADA.

[Th, foI' .Igls Lccn hnd-d coUS 5.1Cr
zcact frî . enc: , ,irt e, b', e> a e nlegi
of déaltoi l .1 ý LI .oull Lu: ai Frîend tim

"CANADA IS aý fille Counitry; for
Iiiiiinitely ta bc preferred ta anly

Dit'hEL on the Anmi'ricaîi Mxargin of
the Atlantic : 'ery thing in it {hews
thait the elevatioji of it. into profpe--
rouis Colonies, .was not adapted to
the feudal Geffitis of the French-

Co~'rnînnt. Stiangers. ima1gine it
to bc a SNvitzerIhî nd, tiU they vifit it,
and are then aPiolifhec ta ind it a

Fý'iliîde-s ; ii fiat eNtended on the
Souit to the rcar of NwEng]aîid,

and( on the South. weft and N\orth. weft
a fiat witlioiit bouinds. The ComîneTir-

ci 1, irit of the Etiglifli. has penctra-
ted kr im1anv hluinured leagues beyond
Lakc Ha1:roii, to a v'ai level, cP.IIcd for
its îîacraudepuinadOpen]-
niefs, (-w'ith here arîd.there clunîps of..
Trî.ecs, appearing likc lflands1) La
A!er d'Cz.-jf or' the Wc.flcrni S.ea'; and.
fri the granId P"ortag1e, hci ouz
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the weff Iide of Lake Superior and
1600 miles fromi MTontreal, our Tra-
dcrs have purfuled a meandring courfe
nortl weerly throughi Lakes ani Ri-
vers to the River Arabafka and Sir A-
lexandre Miackenzie as even peietra-
ted to the Pacific Ocean.

cc All the inliand Rivers and Seas
abound with jiÇh ; every where the
fhores are acceflible and the foil ex-
cellent ; the climate in advancing be-
yond the oli French fettlements,
more and more ioderate, for ic wa-
ter conuiiiiiii ontios to the Interior
Seas lead to the lower latitudes
while the nountains fo near Que-
bec and which render it fo cold re-
tire on that file in a range to the
north weCu.

« The Population of Canada in the
French time was comprifcd, between
Kamourfka, 100 miles bclow Quc_
bec, to La Chine abolit 200 mliles -a-
boe it, and only on the ikirts of the
Srit. Lawirence andafal difance up

certain Bivers that fall into it. In ad-
dition to thefe, there wvere, finall fet-
tlenents at Niagara and Detroit. The
Colony w'as the weaker for cultivating
n fuich a long thin chain,.anid can only
ta be ftrcngthened by dee'per iliprove-
ments and the encreafe of its inhabi-
tants, efpecially on the fouthern fide.
of the main River ; a Territory fpa-
clous enough for a Agingdoni.

vorfhip are iany more, fon
Pariihes being populous and ry
large.

ci It does Hionar to the Zeal of
the Canadian Catholicks, that ail their
Churchces are decent, many of tihen
fpacious, and fone of thnei fplendid
and coftly. None are without tow-
crs, fpires and bells, and there. are
that have double and treble towers
with no inconfiderable degre of tafle
and Iagnificcnce.

cc The Peiantry fiftain the whole
expence of thefe temples as welI as of
the incumbent ; the former bv volun-
tarv P affefiinent and the latter
by ''vthcs ivhich arc 1-26 on ail
grain : no living is lefs than £30 a
year, exclufive of the Presbytere or
Parfanage Houfe, and Clebe while o-
thers rife up to £ 100, £200 and
more, not to mention that there are
inrfances of G, 7 and £800 a year,
when there is a good crop. The Pa.-
tronage of cvery benefice is iu the
Biflhp, about a dozen excepted,
vhere the generoity of the Lord of

the Seigneurie haid eretied and, en-
dowed the church of his mianor and
Eftate.

cc 'llie grcater Towns of Quebac,
T'hrce-Rivers and Montreal, have ai-
fa religious houles antd hlopitals with
gooi landed eftabli{hments for nuns,
lefuits (an order latelv extinLa)t and

cc The hurtdred lagues I have the.St. Sulpicias of .lontreai.--The
mentioncd: is as it were, one m two la are in flich opulence that

mnenfe Town :-There is fcarcely a their incomes of their Seigneuries C-
pafition in the afcent of the St. Law- nableci thern to crea and lay out
rence, without feveral Churches in Colleges, Gardens, Oeminaries, Chap-
the Profpe. The richnefs of tihe p.ls and Buildings of comfort, con-
oil perfuaded ta clofe fetulement, and vxenience and ornament. The St.
it wvas encouraged by a Religion ex- Sulpicians are Seigneurs of the whole
a1ing from its votaries fo man c Ifland, of Montreal anti f ivers
remonious.obfervances. The nimber ather traas anti enjoy a yearly iu,
of Catholicks, at prefent, inhabiting come of£000 anti as ome a.ledge
this clain of Farms may be about of £8000 flerliîg
200,000 and the Parifhcs are about C: Canada is neverthclcfs per-laps
50-The Churches and: Places of the darkeéf part of Chriftendom Five

*i~v

i ........
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ilali , Parifhi is thne Av'erage ainong
tile Coluntry, Pariflics of fuch. as are
Ill able to iaior WVrite. Ail the

1:fra i ttentiied ro ut 'chat partioni
or floaýi literattîre nccufi-flry to en1ake

aI priert, a Cicrk, a Notairr, an At-
rornev or a ocle:for a1 Can1dian
of the richi fort, 1lortis the labours
of Agriculture, Commnerce -and the
Ar:-s.' Fe-m live on their Eftatcs, or

%, ut themii, hut for te purpofie of
111 up tlxe vents. \',he -'lie

rîcit 0', t'el euae s t u
trvnnsthý! Lords finkl io the

cairlillon lniif oi theo vulgar rand trine
îxropulient id ai revenue ill flîited
- 1 th 'îhct'on they wifih to 1;main-

tat. 'hc;are as ver), fading No-
bk*alè. Thcir tenants are frehtoider.q

an.)l of COurilfe cach îndcpcnldent of
their Chief :.-Yet the Calndianl Pea-
fair, or Fr ris no favage : e

iron ~ ~ ~ ~ O 71ddGvrneto Frendlh
Cotmv as trainied thein to o-

Licdiiec; -a:IC thec' hlrch bas nlot
becin in-attenti ve to titis wokof cuil-
tivarîn;ll a fijirit of fibn~ Ioî wr vis

fvae1by. the firft Ceffionls thbC
crown made and1 the qi.a.-litv OF the

1bii, wîhîch hrouDiglihrde '1'cnantry to-
getheri in ciofe fociety, on fin-all fiaris.

lides- mny of the firftr Coioniffs
'vere Officers and Soldiers of '1ý,gi-
nients, dis;b-.ndedé in the. Cotintry,
whlo have traniiisirtect to their Pote-
rity a ta-.inefsÊ, and civility th-at ge-
neraih- plea1fes, and lelouni offends
wold fto COLI, :their mora1-ls w-c e-
qual to their mnners T .h-at they ire
pot, is flot dheir fa'Iit alone.",

1\1. S. j ournol of a voyage aofithe,
IlockvN Mountains iii tihe North cf
in* S1~

îiibly liqi tii iiroop everriîîce WCe entcrud the de
Illte ~ î.u. .i.a niglit prefentcd l'y

W*c ioi a .,t'îîîitariî,~ncL l
:,,,y Ç te n'r. niic c iýc nalinte lic n'Zn

eî;i:i 'c1 -et l.l

Mr. - wvth (orne ruin ta. keep him heary
in the c ure ; u pns Lliisi, lie inade fhift to Pet
drurik -irh lii %vire :ibis îr-orning hie coroplamn
cd t1iat his hi.! andn flonamch wecm out of or der
didn iik'in for a littI tmedizinr, whi ch vint giîtr

hiuni ;but filîding it did hios neithtr goodn! or
lrrn, lie cuîlr..i ls mite Io him, wvhere lie cras

ftring amnidil us, at à large tire. vie han! made to
woýrn otiricivecs. Slie readiy carne, he nfke'l -her

if lji, hid a lh.îrp r(int ; an uapun lier rcplyiiig
' (lhe hi! nor,' lie broke one and nmade 1lanrzt of

h ith whichlie oFen'd a veira in his v.ntfe's a.m,
Plic arifiina bin cvirh great goa! ilil; linving

,ilawn about à pint or blond trom hrr, ini a %votd-
ci] boni,, ti our afoifr cnr applird it to Inai
m1ourI, quîitcreim, and drankrit off-. thcn lie inixed.
tIc bIond tliat adheruml totlievellel withwiaterbyi way,
of eeaiirg ihtebnwl, and alto dirii ihat off. \Vîiic
1 iras confîder;ng ilie (.nvagencfs of this 3alion,
ont ofotir n'eun with icudignïon excl.nîoîed to onie
Gu de. 'lC htvc c.iten asd frnokcd witlr lirec,

Il but lienctiorward Ilîcu aond 1 thall flot (nri.khe
«« inu elt rigrher-. -\Vha> drin!, wanm (rom the
«' dein the blood of thy wvife " 4'Oh l rruy f(denil,"

i aid the InfIiio, have 1 dore cvrong iý when
1 fird rny !lom.mth out ut order, the warnn
bidon! or cry , in~ giiond hrenîlu. refreflues thre

vé cible of y bodty, and l'uts rme to rights : ina
retrn, wlien flhi Donît well 1 dents blond fcomn

ni ryin r * lit drinks il: - given lier liter ail
ut rni.ation do tle anmd they aIl kraow it ta

bc a gond raredcine.-

I-r is a curionls 'and indiflittable
faa, though 1 bc'ieve 'flot generally
attended to, that the Camadians lîve
at prefent under a 1\1111rch. 'tc'ho is
defcended front the Fanwily that.reigin-
cd over tlheir ancefrors, ni-heii they
,ire frrft Iknow'n -in 1-Iîftory.: it is.
gencraliy ko'rthat, the great mna-
joriry of' the rii-fl fcftIérs in Can'ada,7

-,'as froîn E" ranrly :now * iim

tihe Sc%'eilth Duke 'of Nornsanaiiy,
1iurilan-ed. the Conlqueror, 0otainied
the Crown of Englanci, by the de-
feat ind dleith of Ilairold ini the bat-
tic of T-Lîfliigs in .1066 ; and Our.
prefent Sovereign. is a. flieal dcfce-
dant front that Prince. The def-

ceildants of Wýilliiam of Normandly,
KCing(s of Englanci, :kept poffeflion- of
thecir 1)uk-cdoj-n tili 1203,, iii the
Re'rgn of King John, whcn it s

lof... The .w-bob of: the Dukl-cdonni j
excepting the iflaîids of.: Jeriýv

Guernfey, andl the otber frinail ifiands.

uinitcd Lto the Kingdom' of France.
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Wve aire. hapny') ta albfèrve tlat tliere
ar lihaonr.ble fentilînenrs andi

rue vC nabii' iii 7itace, niot,.ithft-an-
ding the raxvaiges af the revoîntian.

lBoiiapa-rte finds that no gover nmii'
cun fubiii! without an airîf$ucraicy :tle
elillcuItv is in forrniii, elne ; but tie
GCrand Confail is fertile in expedients
wnd ta gel: rid uf rwo difficnlLies at
once, lie lias ca nceived a 1 rjtper-
felIv worthy of hji , ta imite Ille
maie heirs of noble eniiçIriit famnilies,

vh lii e loft ili thocir prolicrtv ia thse
Re-.-clut1, withi thle riels Heies
of thole whao plunidered. that proper-

On a latc occaftani Bonaparre pro-
pofed anc of thefe matches for thc fan
of 1,. De Perigs;-d, brothecr ta tlie
î fious TalIeyriand. Thie Id niobl-
man resîlied, tlsat hie wouid mnition
it ta bis fan, in order ta lear-n if hie
were 11; al r-efcel.- w0rthy of it lie
inade the propoail ta young Perigardl
and receivedl the'faliowiing asîfr%%c

Fà*nce.Ftr, 1 al~~I.i 1 liai Cuffured iii de-
S~~~~ -r-pT 1 Isw i aea'vd tre y>ui,

-hs inrl h.Id ;lutt p'%vvr t,i~ o '~on
pgIr' iin imn m iy buoom ; bsut 1 am fnrr;, yriu

r. o tnt !Z:no ' Ile b-rrr un ai ls seig, horu.ecv,
l-t welIrl r iv, n..ns'li, ut- 1ramn.r

F''ing, a Lire p'art .S nsy c-iýev..e oncle is te
a nb! Ialtc i..nd l

The erpr'dFather took Iiîjai ta
]-ls bal oni an I. NWCpt îîitli joy for find-
ing bina w'hat lie wilîed."

I N thec Play of Il llie i ,;rsTalc,"
latcly performied at Dury L-.nie, tlîe foi-
low'îng huecs are iîîtroduced. and attri-
buted ta Mvr. .Slîericlan.

* "As ffhcphei di, thangis the v apaur grey
Bc hoid th:: rai ii;iiig 1 :4 1,lî

'fer doubti f 'lis ilir ririiI day
*Or Illecar or Ille nigliu1,

S 'Sa var ving Piffions inii ny' hîcafl
lis fariner caim deeioy,

\Vith hopc and feur ai one oppreft.
1 ic.iiblc ai iny joy."

Soo-u alter the Seditian Bill, wîc
"Va s clîiefi), direu5cc againfl Debaiing

Clus, alrd ii Lgand, the fci-

low'ingc wicty advert»i' fieret appeared
il, one oi theL MIaneheffer îpS

cThe i'enesof the trLily Con-
flitiltilonal 'fhinkîngi Club, are coi-
niandcd by thicir 1'refidenrt, ta inîet
on lln.yevening next, a.,t L. ise
Coopers arnis, ln Unatan ï1reet
'l'le chair ta bc takoni at haif ps
feven, -:id ta beglîs to 0-hink, prc-
cdce at ciglît

liv order of the Prefidenit.

C:iy Evcry ihn se reqaiftucl ta
bring pLii, iIii and pavicr Nviti huaii.

N. B. The tillsinkrs wlia 1ay' naot
]-ave the gond foi-Lunle ta have b.3en
bori deaf -nd dunsib, and who confi-
t1 uently mniay have tIse treaibonable il)-
firnî1-itv of C\lcxclllg the talent of

ifpccchi, il l order ta obviate every po-
fibility of danger, iiiiv be aicconiod-
ted w'ith conftitution-al. snuzzlesat t1he
doo0r.

~'l'lif t queRlion to bc thouglit

of is "how long (hiall we be permit-
ted ta thinkt Dnb wvaiters are pro-
vided."

MR. CuaRa>N, the I-ifli aýdvoc:ate,
uponi a circuit dînled at anînan, %viril the
bar, îvheire tise ba-.r-ina.id ias bN' r-coD-
taitian a wansani of ivit :fie caile

into the rooani after dinner, and Cur-

niaine îvhili v;as I [onour, faid : Il'Pi.
g%,e you al toaft will you Pledge

ine." cc Certa.inily;" fi( replied.
c Ilnour andi hanefty tlien," faid

Curran fignificantly. Ilonour iiii-e-
diatelv drari.k lier -%ille mith tîseflL
Nvords, Il 111 drinkL ),our touft with.

cc Ilahrx" ' Couieflor Curran's,
aetfrictids."

ýAT..a trîi1 latcly. upan the circuit 111.
En'igland, a w'iti;efs of rnotorionis bad
ichàiatacr wis ex-aniiiiec on the fide Of

the pla LDti Il: rl<> IVÏ1.. Erti--ilc whls
was (uf couticil fcr t'le eeduthi
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chara&er was knowo; as lie. had beenn fl4s
examined by him upon a former tri-
al, and had grofdy prevaric2ted : un- Nec
til he rofe to crofs examine, Mr. Erf-. Omnia
kine affeaed not to notice the witnefs, - Sct et-Refcýt, cui pofuer.
but as he got up, wifhing tb -emind ETAT RCTTR'SPO

him of is former exarrination and to A QUEBEC.

t him know that lie had not forgot Lard parlb. 4 Wi1i
h1n or his conduat, lie looked hin Son: d .. uife . do 6*di ld

Pois par mtcat Ss à 8.-4 Et4urreas T-jo. 61d-1 7.dfll in the face and exclaimed: « Oh! Pata*es dj - 8d Dinde p. coup. 3s 6d

'nY old frietpd is that you ?-How are. Avône dé is its 6d Oies p. do 2s,&d à4s
cou ?" " retty well I thanik y" Botofp - -4&poufetsp.do as a-25

J2 1P ' U 4., ýT qv*t,.U -d Angeiesc sd à qdreplied thefellwwithadmirable prà2-GIl 7 'Va Par ib 61 à7 nd Morue s
~fenceof-m;nd ci How is Mrs. Erfl6ne: D>) en quarticrs Foin par c-tnt 35e àao
"and the childiien-i ?" Mouton prlï 5,iaLpar dO .2'96d à zoi

P!z S I D 3 B i p. c or de r zs 6 d à a ss
sai nDoux do q,à sd7'o tise FditGî if tise Bkrir{/hý Xolttrltan11 Pain Blanc 3 1ý,ýOç ' is i b. Il ýg

Ne Ae, nec Pya dem Tý SA

Fa!er î ~ .nep. b. et26 -efit, Lar p. lb. à4

ETAT DES cetA cH à' 4 oU JAfeP d . %Ag.#

.iS hap TPoi par Enno P "cet f- à 8 teurreen Tin. 6'd à
ece of Antiquit fèeens tÔ havePhad Avoine p. do. s 8d Dindep coup. s65

Ak 1 d d' Ide . s à jJd Oies -?. do.

h TzBoof pt foR igaèmaig -- fd Poulets p.do,4s3

flnot quitc fo produêive one, Beuf par lb. 63 à 4 d 1oruX 5d à 6dnor in riibs Frec MCorrekn- D p. quartier s F 3,nÏ cen t 35 C' 5:
MIouton p. lb. 124%Z'derIf -. ho, as c pphl arsdeo th inti- D Ore îif64,

~itnîvn r~your Ia.ft w-eik' ad-' Veau p. d dé f6 x Pain P*tanc4 lb- ds
res-a contraded for the exclu- Sain Doux p. lb-&dAd à- . l~S 6',~

hue ito of that articl of iterary' Mnn-â'O3ovre

Itfare.poprtoifon AUX TROIS RIVIERES.f L T E ut eorer fo infgnm lédpl min. 5s 5 f6 4Jio Dinde p. coup. 4(6 à 5;
ce of A uit a à Oies p. do. f4 a 4

rtainment in this lort of CoEnpngfm- Paaate--. do. f3 à ijg Pults p. do. in3 gj6
thoug that whatis here prefented to ,oine p. do- zf3 à 2f6 Foin p. cent los

s 1n F oers oefp lb. - d Bos p. corde
en hoDo. en qpeaatier thde 1 nhea p.centeni-'flfcribed upon an ancient Marhblc dug Moutonenentier ýsà 7yý6iNMadriés p. d,).

"at gniSain Doux p.y ob. ad w eersii pacdurS l o tal Lard p. do. 4d a 5Pain Blanc de b.

Your's Pruoe tinomu-. S ife p. du. 91 a ioc Do. Bis de -e lbs. 6J
fe beurre en ani. 8d à d Langue Me Bauf 61

AELIA LAELIA cRISPIS

Nec Vir, nec Mulier,
Nec Androgyra,

Nec Puella, nec Juvenis
Nec Anus;

Nec calta nec Meretrix
Nec pudica

Sed Omnia
Sublata

Neque fame, neque ferro
neque veneno,
fed Omnibus :

Nec Coelo, nec terris
nec aquis

Sed ubique jacet.
Lucius Agatho Pricus

Nec Maritus, nec Anator
Nec NecefTarius,

Neque merens, neque gaudens,

METEOROLOGICAL TABIE, FEB. 1803.

~~ Baromîeter. Tþ~ermo.

S Weather.Wds Inches. Degkees.

M. A. M., A

6 n ) now S.E. 29.6 29.5 20 3>
7 hazy 29.5 .. 9.d 30 36-

8 fnw&drift E. 29.2 29.2 '32 311
9 fine 29.5 29.6 2o Ir
[0 fine 29.8j 29.8 8, 1

11 fine 29.8 29.7' 14 29
12 fise 39.7k .. 9-6j 22 40

*N. Moon.= {ist. _uar. (QF. Moon. lafi .

N. B. This mark-minus prefixed to a auinmb
d:notes fo many degrees below Zero.
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ETAT DE L'ENTRE' ET SORTIE DU COMMERCE DU 'CANADA, EN I5.

Navires venant de Bordeaux
Navires venant de la Rochelle
Navires venant d'Honfleurs
Navire venant de St. Male
Navire venant du Havre
leavire. venant de Marfejlle
Navire venant de Bayoa'ne

32 Navires
venant de
.Franc.e.

4 Navires venant de la Marlinique >o n. ven.
i Navire venant de la Gualdloupe ýr des 1Ilas de
5 Navires venant de S1 Doihingue J l'Ameiiq.

9 Navires venant de Louisbourg . i, N. v. d, L.2 Navires venant de l'Acadie et de Lacad•e.

Tôet 53 Navires.

iTAT DE LEUR CHARGiEENT .

5z66 Barriques 1-3 de vin ui i
iété vendô à differens prix donc.
le moyen revient à liv. 105 la b. 542465 o o

4612 Bouteille,.de vin ordinaire à
20 fals la btte.

556j 1Buteilles j de vin de i-
tueur à 40 foIs la btte.'

461s o o

1127 o o

104.349 Veltes J Eaux-de-vie en
4 9g2 quarts -et2 7 8 OpereS ih
*>sa divet*prix d1t le my.

li s'fols laVU. 4Z 4 ' 6
5 s g "Eau-44.vie dç
queur vendue 40 rois 179.aO O

2706 Barriques Y. 8 de Gui!dive
vendue à differents prix dont le
moyen revient à 115liv.la brq. 311104 7

Les Marchadifes- feches introdui-
tes dains la Colie en 1154, Ce
montent à la foaime de deux mil-
lions huit cent: deux mille fix
cens livre, Cy. Z

8 026o, o o
Le bénéficç s'eit

foutenu de 3ô à
40 p. cent, prix 37851o
moyen à 36 pr.
Cnlt. 980910 o o

tal de i Entrée- L15 4oa461 î5 0

LISTE DEs NAVIRES s9RTýp j'E"ZEC 5$

'254.
+ Nayies illarit à Bordeaux

14 Navires allant à. La Rocelle z1 Navire allant a Honfleurs 21 navires a
i Navire allant à Marleille lant en Franc
i N. allant à Bilbao en F<fpagne
6 Navires allant à La

Martini'que 15 Navires allant aud
9 Natites allant à St. Ifes de'l'Aliuerique.

.Domingue
7 N. allantà Loyïisbourg ar Navires,à Louis-
7 N. aliant à Lacadîe bourg et à Laçad]e.
5 Earments allWt à'Gas- 5 Navirès llant danS

pé et Labradt4 N F .

Total y, Navir"

ETAT DE LEUR CHARâEMENT.

Efets sortis pour Franac.

Martres du Nord
Martres du Sud
Vifons -
Loups Cerviers
Chats Cerviers
Renards Rouges
Renards Argentés
Renards Croifés
Renards du Sud
Pichoux
Loutreî
Peeands
Peaux d'Ours
Ourfons .
Chats ou Marnottes
Loups de Bois
Carcajoux i
Loups Marins
Rats Mufquêas
Rats de Bois
Ecureuils
Sinesusx
Chevreuils paffés
Chevreuils verts
Cerfs verts .
Orignaux verts

a586 p
30029

z667
5411
co8

1094
6

93
1783
5167
9129

3216 peaux

4507

84037

1139
2'7

23
-714z

83
1488

's
I2385i livres

153z8
3260
908

5 livs. Io fois l'une
SIIivs. Io fois
1 livs. 10 fois

I0 lvs.
4 lvs. -
.* livs. -

12 lbis.
6 livs. .
3 livs. id fois
4 livS. -

I0 livs. -

7 l¡#s. foIs
10 livs.

5 livi.
2 livs. 2 fois
5 lvs.
6 livs.
I liS. Io roll

Slivs.

î6 livs.'

Livres.

47223
105101

4167

541 la

4032

4376

72
1098
6240

2o668
1 1290

107124120

22515
176-177

5695
1242
484

1785
20

148

1247704
459i4
5216o
i8160
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î8
107090 liv*es

14943•
9378
r0so
70

16z2 barriques
299 quintaux
10 barriques

6785 livres
12,6 bars. 4
14 livres

975 livres
I8o Jivres
So pieds

19.44

584
82

17oo quintaux
-62

6et livres
.1xÔgb livres

13 quarts
.

2550 ndilliers
.5

98 pagnr.
39 quartz
4o livres« 5p livres

340 quintaux
36 milliers
300 1irbs.
4$ -rrüfirers
49 milliers
5 milliers

Sooo; pieds
49760

1027

5 livs.
4 !ivs.
4 livs.
1 liv.
3 livs.

1o li .
75 livs.
15 livs.
75 iî's

5 liv:.
15 li.

5 livs.

Io fois

Io fois

5 fol$

50 livs. par cent
i liv. Io fois

. S fois.
75 livs.
70 livs.

Io fls
Io fois

'10 fois
la lie.
35, li.

6 livs-,
6 livs.

30 CoW
7 li0. ro folà

2oo (41à
s fola par

25 livs. -,

30 livs.
4 fois

15 livs.
30 livs.
6 livs.

3 fois
50 liv8. le cent

30 foIS

1.
tlyres. f;

9 o
428360 o

59772 O

14067 1
3120 0

7zt6So o
-4445 o

700 o

33925 o
1897lo0
70 o

487i0o
450 ,
8o o6g7,, 0

876 o
410- o

25 00 O
24Y o

58-3Io

5 9g5, o
5f

325 0
~25 o
;30 o

15300 o
0 Q

a47,þ
292 ro

-40 o

6e soo
85eoo o

* 808 o

5 6i o

306 o
soo o

24880 o
1540, O

REcAPITULATION DE LA SORTIE.

Montant des Effets fortis-pour Prance -
)ontant des E1fets fogtis pour Louilbourg et les Ifles

Total de la fortie - -

AA ANC .

Montant de l'entrêe
outant de la fortie -

- 1719683 Il O
- 93767 o O

-- - iS45O Il O

- 7502461 15 o
- 181345o i O

Diéé. I r
rr nce1ýý . 309ý 489er3 O rj 4o

C7l ornmerce du Canada, Labrador non comprife, employoit 34 Navires, l'entrée 'toit de
600 la fortie £345,ooo livres fterling

nontant del'entrée en 1786 étolt de £343,263 et la fortie 525,1 i6 même cours.

."entre et fortie depuis r793, jufqu'en 802 voyez page 17.
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POETRY.

ODE.

A tEjSTEUYRS DU SEMINAIRE, DE ST.
SULPICE.

MrNISTRES dont l'ingrate France,
A méconnu tous les bienfaits..

:Pr,êtxs dont la vive éloquence,
Perce le cSur de rille traits,

Digses Apôtres dont le zèle,
Confole le Chrétien fidèle,
Vos travaux feront-ils perdus l
Non,car malgré l'attraà afecrlmt, -

Un difcours touchant et fuSfime, -

Peut ramener l'homme aux vertus.

A1groi donc vous fertr- richeffe,
1-drnmes aufnères et pieux i
&h je vois le foin quisVoUs pfrefec
Cd)ui d'en faire des ýçureux!
Liin¢igent peut fur v9us s'ettendre.

s n'amaffez que pour répandee,

Dis biens pour eux feuls entaLfs
Pauvres au fein de l'abondane,
Sil e pour vous de récompesiie;
C'eft du Ciel que vousil'atend4s.

Azile heureux de l'inocerce,
our de veseux udus!

Le Tyran même de la Franci,
Rettd't hommage à vos, vertus
Malgré fa rage fanguinaire,
Un Tentiment involomna're,
Défarma fon bras menaçant,
Et même au fort de fon delire.
Plutôt il cherche à vewprofcrre,
Qu'à répandre un fang innocent.

Humbles enfans de St. Sulpice,
Quand vos jours étoient t danger,
Quelle fut la main protearice,
Qui daigna lors vous protéger ?
Ah! c'e4 celle de ce Dieu mêmç,
Qui nous conferve, qui nous aime,
Et qui pour le bonheir'de tous
Nous donna par fa providence,
Un Souverain plein de clémence,
Et des minifires tels nue vous.

SONNET.

aM THI t ics fie looks moft feclingly alive
To every tale of tendernefs and wýc ;
How<,'ft 've fcen her tearful eve o'erdiow
In Pity caufe, and fondly wila'd to drive

Her pt-niv2 fadnels hence; nior ¿erm'd the wh

Myfielf the tine of forrow iofoon uldIear
To mifery's rcar abyb A prey ro care
And difaopointed love, that ksows ro, fnile,
I pais each lonely hour. Oh ! I haJ elawn
Such -fehen.es ot hapýpinefs for future days
Of Innocnce and Peace, whcoe I quie 'way

-Are Pilafaitnefs," but in tteir early 4awn
Lnokindly crui'd : My Anna, bade to fly
Ti pretenc-, would it were no crime to

Wdic.

'ORIGINE DES ORGUES.

JzP H Y R dont ;c foM8ejaloux
Avoit fàsbof!e au front:de Pi anable Hyacil#,

-rès cette mortelle atteinte
eA pollon craigncit le codrrotx,.
Or pour appaifer fa colèfé,

Pruefgae bon office-il tâtha de lui le

il fut que le reffentim nt
De ce Dieu fécotiden-then l

Pour punir de Midas le mauvaisj nent,
Avoit din demi pied fait croitré fesorelle'

iUn barbier favoit le feërg
t lais en domefhque difçrç

S Žiit fous terre,' et r îamprutienc-
Sat feuls rofeaux en faire confiden
ýçphyr l'entendit, cependant,
Et pour célébr£r la v>éioire

Qu'Appèton remporioit fur le jue gof
Il entrepentd de faire un concert à fa gloire-

Pour ce galant projet, il fait de chaque ca
Une efpèce de farbacane ;
Il 'oufle au dedans des rofeaux,
Et parun invifible organe,
Leur-fait aiticuler ces mots:
illidqs 4 des oreiles d'4ne.
Apollon goute ce concert,

Ilpardonne: à Zephyr; l'embraffe, le care
Et lui témoigne à cœur ouvert
Qu'il lui fait gré de fon adreffe.

Arrête, ô mufe trop fincère! Bien plus voulant tranfnctre aux fikcles à
Arrête ton zèle indifer, De leur union, l'éternel fouvenxr
Par un hommage témëraire, Avec att il unit, il arrange, il difpore
Crain deusces rofeaux harmonieux;Crainadyetrhnotrfeet En grands tuyaux d'étain, il les métamoni

ue.vient d'esprincr rra Lyre, Et leur remplit le flanc de fons mélodieux'
blen'i'aveu que nous infpire, Zcphvr prêtant fon foUfle, anime par fa bO

La force ie la.vérité
M atu doi retenir ton zèle, Le nosvçlja{rusient que Sireai t 019retnir on zleEt fS deux deconCert, jurent for k.ltlopjSi les traits d'un Pinceau fidèle, Qo
A ffefent leur huimilité. Qelogt otlsfn tl ol ai0

rEtient lsventtreux fruics de eeur di in
Nechanteroietjamais qulc es Dioux irnhiI

Prinrcd by JuRh SZILOn, to .*hoi kik com r riêaions arc to be adreffed, pot frc


